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RÉSUMÉ. - Nous abordons dans cette étude certains aspects des stratégies et lactiques 
reproductrices dune population de Lipophrys pavo d'une lagune du nord-ouest de la Méditerranée. 
Durant la saison de reproduction 1991 (avril à septembre)* nous nous sommes intéressés aux femelles 
en distinguant les individus âgés d'un an ou moins (groupe I) des plus âgés (groupe H), Les distribu¬ 
tions de fréquence de taille des ovocytes sont hétérogènes et montrent que la croissance de ces der¬ 
niers est continue. La fécondité par acte de ponte augmente avec la masse et la taille des femelles. 
La corrélation entre ces grandeurs est meilleure dans le groupe I que dans le groupe II, Les 
fécondités relatives corporelle et ovarienne par acte de ponte du groupe 1* à l'inverse du rapport 
gonadosomatique (RGS)* sont supérieures à celles du groupe II. U existe une corrélation positive en¬ 
tre la taille des oeufs et celle des femelles. Durant la saison de ponte, les fécondités relatives corpo¬ 
relle et ovarienne par acte de ponte ainsi que le volume d’ovocytes mûrs par gramme d’ovaire aug¬ 
mentent. surtout dans le groupe I, alors que la taille des ovocytes mûrs diminue dans les deux 
groupes. Ces résultats et leurs implications au niveau du cycle vital et des capacités adaptatives de ce 
poisson sont discutés. 


ABSTRACT. - Seasonal variation in egg size and batch fecundity of Lipophrys pavo (Teleostei, 
Blenniidae) in a Notth-Medïterranean lagoon (France, Mauguio), 

This paper deseribes an investigation into the reproductive strategies and tacties of a popu¬ 
lation of Lipophrys pavo from a lagoon of the French Mediterranean coast, Onîy the females are tak- 
en into considération and the one year specimens (group \) are studied separately from the oldcr 
(group II) during an entire spawning season (April tü September 1991), The distribution of oocytes 
size frequency is heterogeneous and îndicates that lheir growth is a continuons phenomcnon. Batch 
fecundity is ail orne trie ail y related to female length and weight. The corrélation is significantly better 
in group I than în group II, Weight and ovarian spécifie batch fecundities are higher in group L but 
GSR (gonadosomatic-ratio) is lower in this group. There is a positive relation between egg size and 
female length. During the spawning season, weight and ovarian spécifie batch fecundities and the vo¬ 
lume of ripe eggs per gram of ovary increase, espedally in group fi while egg size decreases in both 
groups. These results and their implications in life-history and adaptivness of this fîsh are discussed. 


Mots-clés, - Blenniidae, Lipophrys pavo t MED. Guîf of Lion. Lagoon, Reproduction. Fecundity, Egg 
size. 


La Blennie paon* Lipophrys pa\ f o (Risso, 1810)* est un petit poisson démersal dont 
la longueur totale ne dépasse pas Î5 cm dans la lagune de Mauguio. Si* comme la plupart 
des 20 espèces de Blenniidae méditerranéennes* L pavo a un habitat marin très littoral 
(Zander* 1972, 1986)* elle est la seule à être abondante dans les lagunes péri- 
méditerranéennes peu profondes à salinité variable (Quignard et Zaouali, 1980. 1981)* et 
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en particulier dans le golfe du Lion (Quignard et al, 1984), Elle serait absente du sud de 
la Tunisie à l'Egypte (Zander, 1986). Quel que soit le biotope quelle occupe* marin ou 
lagunaîre* et la nature du substrat, meuble ou dur (Moosleitner, 1980), L pavo ne dépasse 
qu exceptionnellement un mètre de profondeur {Patzner, 1985; KoppeL 1988; llliich et 
Kotrschal* 1990). Chez cette espèce, le dimorphisme sexuel est très accentué (Zander. 
1975; Papaconstantmou* 1979). La femelle, pondeuse séquentielle (batch spawner), 
dépose ses oeufs dans un 'nid’ 1 gardé par le mâle jusqu’à l’éclosion. 

Il existe quelques travaux bien documentés sur la reproduction (Zander, 1972; 
Papitsch et al, 1981; Westemhagen, 1983; Patzner, 1985; Podroschko et Patzner 1985) et 
le comportement de ce poisson (Fischelson. 1963; Patzner, 1985; Patzner et al, 1986) 
mais peu sur les autres aspects de sa biologie, 

Dans ce travail consacré uniquement aux femelles, après avoir déterminé la durée 
de la saison de reproduction, nous décrivons l'évolution de la répartition des ovocytes en 
fonction de leur taille afin de comprendre la dynamique de la croissance ovocytaire et de 
la ponte. Les variations de la taille des ovocytes mûrs, du RGS, des fécondités absolues 
et relatives par acte de ponte et du volume d'ovocytes mûrs par gramme d'ovaire sont 
présentées en fonction du temps et en distinguant deux groupes d’âge. De la même 
manière, nous avons tenté de mettre en évidence les relations entre les fécondités et la 
taille des ovocytes mûrs, la taille et la masse des poissons. Cette approche nous a permis 
de cerner certains traits des stratégies et tactiques reproductrices de Lipophrys pava dans 
une lagune du nord-ouest de la Méditerranée (lagune de Mauguio), 


MATÉRIEL ET MÉTHODES 

Au cours de l'année 1991, un échantillonnage, au moins bi- hebdomadaire, a été 
réalisé à l'aide d'un filet fixe, la capéchade, sorte de grand verveux à maille de 4 à 10 
mm (Quignard et Famigio. 1981). Tous les individus récoltés ont été sexés et 
immédiatement congelés pour traitement ultérieur. De plus, nous avons effectué quelques 
observations en milieu naturel (prélèvements et observations de matériaux pouvant servir 
de nids) afin de détecter la présence de pontes. Après décongélation, la longueur totale 
(Lt) a été mesurée au millimètre près, la masse éviscérée (Mv) et celle des gonades (Mg) 
pesées au milligramme près. 

D'après l'aspect macroscopique des ovaires (taille et couleur), nous avons 
sélectionné, par mois ou par quinzaine* deux femelles mûres par classe de taille de 1 mm 
dans la mesure du possible (Tableau !). Pour chacune de ces femelles, une gonade a été 
pesée puis placée dans du liquide de Gilson (Martoja et Martoja, 1967). Après 
dilacération* les ovocytes mûrs identifiables par leur taille et leur aspect légèrement jaunâ¬ 
tre et translucide ont été comptés sous la loupe binoculaire. Le nombre d’ovocytes a été 
rapporté à la masse des deux gonades afin de déterminer la fécondité absolue par acte de 


Tableau I. - Effectifs des échantillons de fe¬ 
melles mûres traitées de mars à septembre 
1991. [Nu m ber of mature females studied from 
Match ta September 1991] 


Mois 

Groupe 1 

Groupe 11 

Mars 

0 

0 

Avril 

2 

9 

Mai 

51 

30 

Juin 

65 

40 

Juillet 

65 

36 

Août I (1-15) 

45 

12 

AoüL U (16-31) 

46 

S 

.Septembre T (1-15) 

6 

3 

Total 

2S0 

138 
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ponte (F). L'autre gonade a été dilacérée immédiatement et le diamètre (D) d une dizaine 
d'ovocytes mûrs a été mesuré à l'aide d'un micromètre (précision 1/50^™ de mm). 

Deux groupes de femelles ont été définis d'après les distributions mensuelles des 
tailles des individus (Fig. 1). Le groupe I est composé des femelles I + recrutées en autom¬ 
ne 1990 et ayant passé un hiver (Lt < 75 mm), et le groupe IL nettement distinct du 
précédent, comprend des femelles plus âgées (II + , IIP) ayant passé plus d'un hiver (Lt > 
75 mm). Cela permet de distinguer les femelles qui pondent pour la première fois (grou¬ 
pe 1) des femelles qui se sont déjà reproduites au moins une saison (groupe II). 

Des distributions de fréquence de taille des ovocytes ont été réalisées à partir de 
sous-échantillons de femelles respectant la répartition staturale des échantillons initiaux 
(Tableau II), pour les périodes de préponte, de ponte et de postponte. Après mesure, 
dissection et pesée de chaque femelle, un ovaire de masse connue a été placé dans du li¬ 
quide de Gilson puis secoué et dilacéré pour libérer les ovocytes. Après répartition dans 
une cuve de DoIIfus, nous avons dénombré ces ovocytes par classe de diamètre de 50 mi¬ 
crons sous la loupe binoculaire. Pour cela nous avons utilisé une série de cercles calibrés 
représentés sur une feuille. La mesure s'effectue en superposant l’image de l'ovocyte et 
celle du cercle approprié à l'aide d’une chambre claire. Les effectifs des différentes classes 
de taille ont été rapportés à la masse totale des gonades. 

A partir des données obtenues, nous avons calculé : la fécondité relative 
ovarienne par acte de ponte (Fro) = 1000 F/Mg (nombre dovocytes mûrs par grammes de 
gonades); la fécondité relative corporelle par acte de ponte (Frc) s !0Q0 F/Mv (nombre 
d’ovocytes mûrs par gramme de femelle évtscérée); le rapport gonadosomatîque (RGS) = 


Effectif 
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Lt (mm) 


Lt {mm} 


Fig. 1. - Distribution des tailles des femelles pour les mois de septembre 1990 (a) et juin 1991 (b), 
[Length distribution of females in September 1990 (a) and June 1991 tbi J 
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Tableau IL - Effectifs des femelles mûres et non mûres utilisées pour les distributions de taille des 
ovocytes, [Numbers of mature and non mature femaies useà to obiain oocyte size distribution,] 


Préponie 

Ponte 

Post pon II 

mars 

5 

avril mai juin août 1 

10 15 19 B 

seplemhrt- 

7 


100 Mg/ Mv (pourcentage de la masse des gonades par rapport à la masse éviseérée); le 
volume (mm 3 ) d'ovocytes mûrs par gramme de gonade (Vro) s Fro 1/6 7t D-\ les ovocytes 
étant toujours considérés comme sphériques. 

Les différents traitements statistiques {régressions de y en x, ANOVA, test z t ...) 
ont été réalisés à l'aide du logiciel Statview 512 + . 


RÉSULTATS 


Période de ponte 

D'après l'évolution du RGS (Fig. 2) de la population, on peut admettre que dans 
îa lagune de Mauguio Idpophrys pavo pond principalement du début mai à la mï-août. On 
trouve cependant des femelles mûres à partir d'avril et jusqu'en septembre. De plus, des 
observations de terrain ont révélé la présence de nids contenant des oeufs du mois d'avril 
au mois de septembre 1991. 

Structure de ta population ovoevtaire 

Quelle que soit la taille de la femelle et la période de la saison de ponte l'allure 
des distributions du nombre des ovocytes en fonction de leur taille (Fig, 3) permet de dis¬ 
tinguer quatre classes chez les femelles mûres. Une classe Cl composée de cellules de 
taille inférieure à 0,15 mm (dont l'importance numérique rend impossible un 
dénombrement précis) qui correspondent au stades 1 {< 30 |im; oogonia), au stade II (< 
100 pm; oocyte; already surrounded by a thin layer of follicular epithelium) et au stade 
IIÏ (< 140 pm; oocyte: cytoplasm appears mu ch lighter, no structure is visible in the 
cytoplasm) de Patzner (1983). La classe C2 qui forme un ensemble dénombrable 
d'ovocytes compris entre 0,15 mm et 0,6 mm environ qui correspondent aux stades IV (< 
230 pm; a few vacuoles can be seen within the cytoplasm) et V (< 400 pm; the 
cytoplasm is nearly fi lied with cortical alveoli) de Patzner (1983). La classe C3 (o vocytes 
compris entre 0.6 mm et 1,2 mm environ, stade VI (< 800 pm; cytoplasm is completely 
filled with yolk granules) de Patzner (1983) forme un ensemble gaussien bien distinct de 
la classe C2. Enfin la classe C4 (distribution gaussienne) est constituée d'ovocytes mûrs 
de grande taille (environ l mm) et bien distincts par la couleur; elle correspond au stade 
VII de Patzner (1983) (about 1200 pm; ripe eggs; cytoplasm is completely filled with lar¬ 
ge yolk platelets). 

La classe Cl paraît numériquement stable sur toute l'année. En revanche, les clas¬ 
ses C2, C3 et C4 présentent des variations numériques qui reflètent la dynamique du re¬ 
crutement ovocytaire en cascade de Cl à C4 (Fig. 4, Tableau III), Un peu avant et au 
début de la saison de ponte, on note une augmentation du nombre des ovocytes C2 et C3. 
Par la suite, les effectifs des classes C2 et C4 s'accroissent jusqu'en aoûl alors que celui 
de la classe intermédiaire C3 diminue. Après l'arrêt définitif de la ponte, quelques femel¬ 
les présentent des ovocytes C4 en atrésie (aspect fripé et jaunâtre) et. dès la seconde 
quinzaine de septembre, seules les cellules sexuelles de la classe Ci sont présentes dans 
les ovaires. 

Si I on prend en compte le volume (calculé è partir des effectifs) occupé par les 
différentes classes d'ovocytes (Fig, 5, Tableau III), l'image obtenue est très différente de 
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celle qui est donnée par les effectifs. Les ovocytes mûrs C4 peuvent, en effet, représenter 
jusqu'à environ 70% du volume total des ovocytes. Au cours de la saison de ponte, les 
volumes des classes C2, C3 et C4 ont une évolution semblable à celle des effectifs (Fig* 
6 ). 


RGS 



Fig. 2. - Variation mensuelle du RGS de la population de femelles de mars à septembre 1991. Les 
barres verticales représentent l'écart-type supérieur, [Monthly variation in GSR of lhe female popula¬ 
tion from Marc h to September 1991. Vertical bars represent superior standard déviation .] 
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Fig. 3. - Exemple de distribution des effectifs relatifs des ovocytes en fonction de leur taille (par 
gramme de masse coiporelle) dans un ovaire d une femelle mure (juin. Lt - 77 mm), [Distribution 
example of the spécifie mon ber of the oocytes accord ing to their size {per g ram of body weight) in the 
ovary of a ripe female {June. Lt = 77 mm).} 
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Fig. 4, - Variation saisonnière des effectifs relatifs des classes ovocytaires C2, C3 et C4 (nombre de 
cellules par gramme de masse corporelle). [Seasonal variation in relative sizes of oocyte classes C2. 
C3 and C4 (number of cells per gram of body weighlf] 

Tableau III. - Effectifs relatifs (moyenne, écart-type et volume correspondant (mm^gr’ 1 ) entre 
parenthèses) des classes ovocytaires C2* C3 et C4 (nombre de cellules par gramme de masse corpo¬ 
relle), [Relative sizes (mean, standard déviation and corresponding volumes (mnfgr 1 ) into brackets) 
of oocyte classes C2, C3 and C4 (number of cells per gram of body weigbt). J 



Classe 

2 

Classe 

3 

Classe 

4 

/ 

Préponte 

26.6 ± 8*2 

(5*7) 

5.5 ± 4*6 

(12.2) 



Avril 

36,7 ± 2.4 

(6,8) 

11.2 ± 4*5 

(21.4) 

5.3 ± 0.9 

01,3) 

Mal 

39,9 ± 9*7 

(7*3) 

8.1 ± 4*0 

(16.2) 

6.1 ± 2.6 

(32.4) 

juin 

43.4 ± 8,5 

m 

8,4 ± 3*4 

05.7) 

7.2 ± 2.4 

04.3) 

Août 

47.6 ± 11,1 

00,1) 

6.7 ± 33 

(2.9) 

113 ±2,9 

(40,5) 

Poslpunte 

39.8 ± 22*4 

(6*5) 

9.0 ± 3,3 

03,6) 




Taille des ovocytes 

La taille (plus grand diamètre ou volume) des ovocytes mûrs C4 est un peu plus 
grande (Fig. 7) dans le groupe II que dans le groupe I (ÀNOVA: F i32 9 ~ I S,5; p < 1 
10 -4 ). Ces différences, importantes en mai, s'amenuisent par la suite. A partir d f août, elles 
ne sont plus statistiquement significatives (test Z, p < 0,05), De plus, la taille des 
ovocytes mûrs diminue au cours de la saison de ponte d'environ 16% pour le groupe 11 
contre seulement 12% pour le groupe L Cette chute est dans les deux cas statistiquement 
significative (ANOVA: groupe 1 : F 73J6 = 72,3; p < 1 1Q' 4 ; groupe O; F 7g7 = 11.1; p < 1 
1Q' 4 ). Pourtant dès juillet, le phénomène se ralentit fortement et même la taille des 
ovocytes se stabilise. 
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Volume relatif 

(mm 3 gr' 1 ) C4 



Taille (mm) 


Fig. 5, - Exemple de distribution du volume occupé par les ovocytes en fonction de leur taille (par 
gramme de masse corporelle) dans un ovaire d'une femelle mûre (juin, Lt = 77 mm), [Distribution 
example of the volume oecupieâ by the oocytes according to iheir site (per gram of body weight) in 
the ovary of a ripe femaîe (Jatte, Lt ~ 77 mm). ] 



Volume relatif 
(mrr? gr' 1 ) 


postponte 


classe 3 


classe 2 


Fig. 6. - Variation saisonnière des volumes relatifs des classes ovocytaîres C2. C3 et C4 (mm 3 par 
gramme de masse corporelle), [Seasonal variation in relative volume of oocy te classes C2, C3 and C4 
(mm* per g ram of body weight).] 
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D (mm) 



Fig. 7, - Variation mensuelle du diamètre des ovocytes mûrs CD) d'avril à la première quinzaine de 
septembre pour les groupes ï (■) et II {♦). Les barres verticales représentent l écart-type supérieur, 
[Monthly variation in egg xize (D) from April là half September for group / (m) and U (+). Vertical 
hors represent superior standard déviation ] 


Ln(F) 




Fig. 8, - Relations entre la taille (Lt mm) et la fécondité par acte de ponte (a) et entre la masse (Mv 
mg) et la fécondité par acte de ponte (b) pour l'ensemble des femelles mûres durant la période de re¬ 
production. [Reïationships between length (Lt mm) and baich fecundity (at and betwee/i weîghi (Mv 
mg) and baich fecundity (b) for ali the mature females éuring the spawning season.] 
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Fécondité 

Fécondité absolue par acte de ponte 

Sur l'ensemble de la saison de ponte, la fécondité absolue par acte de ponte (F) 
est corrélée positivement avec aussi bien la longueur totale Lt (Fig. Sa) du poisson 
qu'avec sa masse évi acérée Mv (Fig. 8b). Entre les limites de taille (Lt: 44-118 mm) et 
de masse (Mv: 689-15786 mg) des femelles de l'échantillon étudié, la fécondité absolue 
(min = 118; max = 2430) présente une allométrie minorante. 

Si l r on considère l'évolution mensuelle de la relation F = f (Lt) au cours de la sai¬ 
son de ponte (Tableau IV), on peut distinguer quatre périodes. Avril: allométrie 
minorante, corrélation médiocre, échantillon composé essentiellement d'individus du grou¬ 
pe II; mai, juin: allométrie majorante, bonne corrélation, échantillon composé de femelles 
des groupes I et II; juillet, première quinzaine d'août: allométrie minorante, corrélation 
médiocres, échantillon composé de femelles des groupes 1 et If; seconde quinzaine d'août 
et septembre: allométrie très minorante, très mauvaise corrélation, échantillon composé de 
femelles des groupes J et II. 


Tableau IV. - Equations et coefficients de 
corrélation (r) des régressions mensuelles F - f 
(Lt en mm) pour les deux groupes confondus. 
[Equations and corrélation coefficients (r) of 
monthly régressions F - f (Lt in mm) for îhe 
m o groups confounded] 


Mois 

Equations 

r 

Avril 

F = 12,530 Lt ■ 5444 

0,53 


F = 3.441 10-3 2,678 

0,67 

Mai 

F =17,768 U-835 

0,81 


F = o h 47i ;o* 3 u 3 - 162 

0.81 

Juin 

F ^ 16,873 Li-759 

0,79 


F = 0.793 10-3 Ll 3*042 

0,83 

Juillet 

F « 17,817 Lt - 654 

0,62 


F = 37,328 10 -3 Lt 2,237 

0,69 

Août l 

F - 17,314 Ll ■ 579 

0,64 


F = 11,311 lO" 3 ti 2 > S58 

070 | 

Août II 

F = 6.820 Ll ■ 33 

0.24 


F r* 5048,039 10" 3 Ll I - 017 

0,19 


Tableau V. - Equations et coefficients de corrélation (r) des régressions mensuelles F = f (Lt en mm) 
pour les groupes I et II. [Equations and corrélation coefficients (r) of monthly régressions F - f (U in 
mm) for grottp l and IL] 


Groupes 

Mois 

Equations 

r 


mai 

F =■ 0,044 I0 3 Lt 3 ' 760 

0,64 

I 

juin 

F = 0.059 10’ 3 Ll 3 ' 684 

0.75 


juillet 

F = 0,867 [(T 3 Lt 3.158 

0,68 


août 1 

F - 0,367 10 3 Ll 3 - 390 

0,70 


mai 

F = 13,912 10 -3 Lt 2, 4 03 

0,41 

II 

juin 

F = 1,493 lcr 3 n 2 . 891 

0.49 


juillet 

F = 7791.240 10" 3 Lt '■ M3 

0,19 


août I 

F= 10094,500 10' 3 Lt °’ 9K 

0,26 












206 


Si l'on étudie séparément les deux groupes d'âge (Tableau V; Fig. 9 ), pour les fe¬ 
melles du groupe I, de mai à la première quinzaine daüût, l'augmentation de la fécondité 
par rapport à la longueur est majorante et la corrélation est bonne. En revanche, pour les 
femelles du groupes II, elle est minorante et la corrélation entre les deux variables Lt et F 
est mauvaise. Il existe donc des différences entre les individus qui appartiennent à des 
groupes d âge différents, A partir de la seconde quinzaine d'août, il n'existe plus de rela¬ 
tion entre la fécondité et la taille de Lipophrys pavo quel que soit le groupe d'âge. 

Fécondité relative ovarienne par acte de ponte 

La fécondité relative ovarienne par acte de ponte (Fro) des femelles du groupe I 
est durant toute la saison de ponte plus élevée que celle des femelles du groupe II 
(ANOVA: Fl,399 = 21,8, 1 10-4) qu'elle peut dépasser de 50 % {Fig. 10), Cette fécondité 
augmente dans les deux groupes entre mai et juillet puis se maintient jusqu'à la première 
quinzaine d'août. 

Dans chacun des deux groupes d'âge, la fécondité relative ovarienne est inver¬ 
sement proportionnelle à la taille des ovocytes, la diminution de celle-ci (Fro) étant plus 
importante chez les jeunes femelles (groupe I) que chez les plus âgées (groupe il) (Fig. 
11). De plus, pour des ovocytes de même taille, les femelles du groupe I ont une plus 
forte fécondité relative ovarienne (Fig, 11) que celles du groupe II. 


LnfF) 


Ln (F) 




Ln [Lt) 


Ln (F) 


Ln (F) 



Fig, 9, - Relations mensuelles entre la fécondité par acte de ponte et la taille [Lt mm) (F = a Lt b ) 
pour les groupes T (■) et 11 (♦) considérés séparément, [Monthly retûtionshîps betweeti length (Lt mm) 
and batch fecundiïy (F = a L/ b ) for groitp î (u) and II sépara te ly\ ] 
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Fécondité relative corporelle par acte de ponte 

La fécondité relative corporelle par acte de ponte (Frc), très proche pour les deux 
groupes d'âge, reste stable jusqu'en juin (Fig. 12). Puis, elle augmente jusqu'à la mi-août. 
Le phénomène est plus accentué pour le groupe I que pour le groupe IL les facteurs 
multiplicateurs entre ces deux dates étant respectivement de 1,8 contre L3, A partir de la 
mi-août, la fécondité relative corporelle par acte de ponte diminue. 


Fro (gr " ) 



Fig. 10. - Variation mensuelle de la fécondité relative ovarienne par acte de ponte (Fro) d'avril à h 
première quinzaine de septembre pour les groupes I (■) et ÏI (♦). Les barres verticales représentent 
l'écart-type supérieur. [Monthly variation in ovarimt weight spécifie batch fecundity (Fro) from April 
to half September for group l (■) and H (♦.). Vertical bars represent su péri or standard déviation ] 


Fro{gr-') 



Fig. IL - Relations entre les moyennes mensuelles de la fécondité relative ovarienne par acte de 
ponte (Fro) et Je diamètre des ovocytes mûrs (D) pour les groupes I (■) et 11 (♦) considérés 
séparément [Relationships beiween monthly means of ovaritm weight spécifie bütch fecundity (Fro) 
and egg size (D} for group f (U) and II (+) du ring the breeding period.] 
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RGS des femelles mûres 

Le RGS des femelles du groupe II (Fig. 13) est supérieur à celui des femelles du 
groupe I entre avril et la première quinzaine d'août. Pourtant, la différence n'est statisti¬ 
quement significative qu en mai et juin (test Z; p < 0,05). Le RGS des femelles du groupe 
I augmente à partir de juin et rejoint celui des femelles du groupe II au cours de Ja 
première quinzaine d'août, période à partir de laquelle on note une inversion des valeurs 
alors que la saison de ponte se termine. 

Frc (gf 1 ) 



Fig 12. - Variation mensuelle de la fécondité relative corporelle par acte de ponte (Frc) d'avril à la 
première quinzaine de septembre pour les groupes I (■) et II (♦). Les barres verticales représentent 
l'écart-type supérieur. [Monthly variation in weight spécifie batch fecimdity (Frc) from Aprll ta half 
Septembre for group I (■) and II (♦), Vertical bars represent superiar standard déviation,} 


RGS 



Fig. 13. * Variation mensuelle du RGS d'avril à la première quinzaine de septembre pour les groupes 
1 (■> et If (♦). Les barres verticales représentent l'écan-rype supérieur. [Monthly variation in GSR 
from Àpril to half September for group / (■) and II ( ♦.). Vertical ba rs re présent superior standard 
déviation J 
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Vro (mm 3 gr'} 



Fig, 14. - Variation mensuelle du volume d’ovocytes murs par gramme d'ovaire (Vro) d'avril à la 
première quinzaine de septembre pour les groupes I (■) et II (•), [Monthly variation in the vol unie of 
ripe eggs per gram of ovûry f Vro) from April ta half September for group / (■) and II (♦)>] 

Volume d'ovocyte mûr par gramme d’ovaire 

Chez Lipophrys pavo. le volume des ovocytes mûrs par unité de masse gonadique 
est, durant toute la saison de ponte mais surtout après mai, plus important chez les femel¬ 
les du groupe I que chez celles du groupe II (Fig, 14). En juillet et août, le facteur 
multiplicateur est de 1,4 environ. De plus, chez les femelles du groupe I, il tend à aug¬ 
menter jusqu'en août où il est 1,3 fois supérieur à celui d'avril En revanche, chez les fe¬ 
melles plus âgées (groupe II), il semble stagner ou diminuer de mai à août. 


DISCUSSION 

Lipophrys pavo pratiquant un système de ponte fractionnée (batch spawner), la 
fécondité individuelle par saison de ponte est très difficile à évaluer (Weddle et Burr, 
1991). A la différence de Patzner (1985), il nous semble impossible d'admettre d'emblée 
que celle-ci soit représentée par deux fois le nombre d'ovocytes de plus de 100 mm 
présents au milieu de la saison de ponte. En effet, d’après nos observations, toutes les 
classes de taille (Cl à C4) sont présentes durant toute cette saison et même la classe C2 
augmente au cours de celle-ci, ce qui implique un recrutement permanent et croissant de 
ces ovocytes (Fox, 1978) et non la présence, en début de saison, d'un stock ovocytaire 
unique, fini, destiné à mûrir. En effet, si tel était le cas, les ovocytes précédant le stade de 
maturité (C4) devraient disparaître progressivement ce que ne traduisent pas les distribu¬ 
tions mensuelles des effectifs des classes ovocytaîres (Fig. 4) même si les ovocytes C3 
deviennent relativement moins nombreux. Nous avons donc seulement estimé la fécondité 
absolue (F) 'potentielle par acte de ponte’ en dénombrant les ovocytes mûrs C4 présents 
dans lovaire à un moment donné et susceptibles d’être émis au prochain acte de ponte. 
Cette approche sous-estime certainement les possibilités du poisson, celui-ci ayant pu 
pondre une certaine quantité d'oeufs avant sa capture comme l’évoque Mann (1980) dans 
le cas de Gobio gobio. Cette fécondité absolue par acte de ponte est assez bien corrélée 
avec la longueur mais pas mieux avec la masse, à la différence de ce qui est observé chez 
d'autres poissons (Clarke, 1987; De Martini, 1991), L'augmentation de la fécondité avec 
la longueur de L pavo suit une loi allométrique minorante comme le suggèrent Blueweiss 
et al . (1978) et Duarte et Âlcaraz (1989) pour les poissons en général. Chez L pavo 
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l'intensité de la liaison "fécondité - taille ou masse" diminue nettement à partir de la mi- 
août. Ceci traduit simplement une certaine variabilité au moment où la phase d'arrêt de la 
ponte s'amorce. La grande dispersion» sur toute la saison de ponte» des points "fécondité - 
taille ou masse" dans le groupe II est peut-être le reflet d'une hétérogénéité due à la 
présence d'individus d'âges différents et ayant des capacités reproductrices inégales. 

La fécondité relative ovarienne par acte de ponte (Fro) traduit l'efficacité 
intrinsèque de l'ovaire pour la production d'ovocytes mûrs. Elle est supérieure chez les 
femelles du groupe L La différence de taille des ovocytes mûrs, ceux du groupe I étant 
plus petits que ceux du groupe II» n’est pas suffisante pour expliquer cette disparité» 
puisqu'à taille ovocytaire égale la fécondité relative ovarienne du groupe I est supérieure 
à celle du groupe IL On doit donc admettre qu'une femelle du groupe II présente par 
gramme d'ovaire une proportion de tissus somatiques et de cellules sexuelles non mûres 
plus importante qu'une femelle du groupe L En conséquence» le RGS, plus élevé chez les 
femelles du groupe IL ne traduit pas un niveau de fécondité par acte de ponte supérieur, à 
la différence de ce qui est souvent admis (Vollestad et L r Abée-Lund, 1990). Donc» 
l’évolution de la fécondité relative corporelle par acte de ponte ne peut être reflétée par le 
RGS sans prendre en compte la valeur de la fécondité relative ovarienne par acte de 
ponte. 

La fécondité relative ovarienne par acte de ponte (Fro), la fécondité relative cor¬ 
porelle par acte de ponte (Frc) ainsi que le volume d'ovocyte mûr par gramme d'ovaire 
(Vro) augmentent, surtout dans le groupe I, au cours de la saison de ponte jusqu'à la mi- 
août. date à partir de laquelle les processus de fin de ponte s’amorce ni. Une telle 
évolution est rendue volumétrique ment possible par la diminution progressive et presque 
concomitante de la taille des ovocytes mûrs (C4) et du volume total des ovocytes de la 
classe C3. Les facteurs permettant ou engendrant ces modifications des fécondités rela¬ 
tives par acte de ponte et du volume d'ovocyte mûr par gramme d’ovaire (Vro) sont cer¬ 
tainement, en grande partie, d’ordres tropho-physiologiques (Hester, 1964; Bagenal, 1969; 
Wootton, 1973, 1984). Mais un autre facteur, indépendant de la physiologie des femelles, 
peut influencer ces modifications. Il s'agirait de la limitation des possibilités d'oviposition 
par suite dune pénurie de surfaces nidifiables dans la lagune de Mauguio, Un tel 
phénomène a déjà été signalé chez Atherina presbyter et Pomaîoschisîus minums respec¬ 
tivement par Henderson et al. (1984) et Nellbring (1986). Celte situation, en s’aggravant 
au cours de la saison de ponte sous l'effet de la saturation progressive des nids en oeufs, 
déterminerait un allongement de la durée de rétention des ovocytes C4 et une accumu¬ 
lation de ceux-ci dans l'ovaire. Une telle hypothèse reste évidemment à tester en compa¬ 
rant en aquarium des fécondités obtenues lorsque les surfaces nidaires disponibles sont 
très importantes ou, au contraire, lorsqu'elles sont très réduites. 

Quoique le volume d’ovocyte mûr par gramme d'ovaire (Vro) soit plus important 
chez les individus du groupe 1 que chez ceux du groupe IL la taille des ovocytes murs C4 
est supérieure chez ces derniers. Ceci est directement lié à la différence de taille des in~ 
dividus de chacun de ces groupes, comme cela a souvent été décrit chez d'autres espèces 
(Blueweiss et ai. 1978, Coates; 1988; Duarte et Àlcaraz, 1989; De Martini, 1991). Pour¬ 
tant, une telle variation de la taille des ovocytes mûrs en fonction de la longueur ou de 
l'âge des femelles n'est pas un fait toujours vérifié (Bagenal et Braum. 1971; Hislop, 
1984; Miller, 1984; Rimmer, 1985; Vollestad et L'Abée-Lund. 1990). 

Au cours de la saison de ponte, nous avons mis en évidence une diminution de la 
taille des ovocytes mûrs (C4), De plus, les ovocytes des femelles des groupes I et II ten¬ 
dent vers une taille minimale commune. Cette taille minimale peut être interprétée comme 
étant celle qui est encore compatible avec la production de larves viables (Duarte et 
Alcaraz, 1989). La diminution de la taille des oeufs, donc des larves (Dabi, 1918, 1919; 
Wootton, 1984), au cours de la saison de ponte est certainement une réponse adaptative 
aux modifications des conditions environnementales abiotiques (Ware, 1975; Wallace et 
Aasford, 1984; Markle et Frost; 1985; Clarke, 1989), des relations proies-prédateurs et de 
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la nourriture disponible tant sur le plan qualitatif que quantitatif (Hislop et al, 1978; 
Rogers. 1989), 

Une augmentation de la fécondité relative par acte de ponte accompagnée d f une 
diminution de la taille des ovocytes mûrs au cours de la saison de ponte est relativement 
exceptionnelle chez les poissons nidifiants (Svardson, 1949; Healey* 1971; Miller, 1984; 
Rogers, 1989). En revanche, ceci semble assez général chez les pondeurs d'oeufs 
pélagiques (Bagenal. 1971; Ware* 1975, 1977 ; Blaxter et Hunter* 1982; Hislop, 1984; 
Markle et Frost, i985; Clarke, 1989; Vollestad et L'Abée-Lund* 1990; De Martini, 1991). 
En ce qui concerne Lipophrys pava, on peut admettre que dans la lagune de Mauguio 
fournir, en début de saison alors que les eaux sont relativement froides (10 à 12°C envi¬ 
ron) et pauvres en aliments, de gros oeufs peu nombreux est une bonne stratégie. En ef¬ 
fet, dans ces conditions* la lenteur du développement embryonnaire (Ware* 1975; Duarte 
et Alcaraz* 1989) permet d'attendre une amélioration des conditions environnementales 
avant l'éclosion. L'influence de la taille des oeufs dans le déterminisme de celle des larves 
et du volume du sac vitellin de celles-ci est un fait bien établi (Blaxter et Hempel* 1963; 
Ware* 1975; Reay. 1984; Wallace et Àasford, 1984). On peut alors admettre que les 
larves qui vont éclore au début de la saison auront assez d'autonomie énergétique pour 
supporter un jeûne momentané (Duarte et Alcaraz, 1989) et qu'elles auront une taille suf¬ 
fisante (Hislop, 1984) pour se nourrir d'un plancton encore hivernal composé d’espèces re¬ 
lativement grandes (Margalef, 1958; Bougîs, 1974), Enfin, la faible densité larvaire* en li¬ 
mitant la concurrence trophique et la prédation* augmente leurs chances de survie (Mc 
Gurb. 1986), La production, en plein été, de petits oeufs nombreux et à développement 
rapide (température élevée) permet k certaines pontes d'échapper à l'impact destructeur 
des crises anoxiques ou dystrophiques, fréquentes en juillet et en août dans cette lagune. 
Elle fournit aussi de nombreuses larves pélagiques pouvant être dispersées sur une vaste 
surface dont certains secteurs peuvent rester propices à la survie larvaire. De plus, la pe¬ 
tite taille des ovocytes C4 permet aux femelles d'augmenter leur possibilités d'oviposition 
à une période où les espaces nidaires libres pour pondre sont rares. 

Dans la lagune de Mauguio, la période de reproduction s'étend de la fin mars à la 
fin août ou au début septembre. On note la même tendance sur les côtes d'Israël 
(Fischelson* 1963), En revanche* dans l'Adriatique nord* la ponte est plus tardive (juin) et 
sa durée nettement plus courte: 2*5 mois (Patzner* 1983), Cette différence est à mettre en 
relation avec les conditions climatiques particulièrement rudes de la région de Trieste, 
Lipophrys pava tend à augmenter sa fécondité totale par un allongement de la durée de sa 
saison de reproduction chaque fois que les conditions climatiques le permettent. Cette ten¬ 
dance n'est pas uniquement le fait de L pava * elle se vérifie chez beaucoup de poissons 
(Miller, 1984) vivant dans des milieux contraignants et instables (lagunes, frange marine 
littorale très peu profonde* ...), 


CONCLUSION 

Lipophrys pavo est la seule Blennie “commune" dans les lagunes du golfe du 
Lion. Son importance et sa place dans ces écosystèmes sont encore peu connues. Dans la 
lagune de Mauguio* milieu instable et contraignant* L pava * en favorisant l'un ou l'autre 
des termes du couple “taille des oeufs - nombre d'oeufs"* semble capable d'adapter cer¬ 
tains paramètres de sa reproduction en fonction de l’évolution des conditions 
environnementales. La population de la lagune de Mauguio n'atteint pourtant pas la 
densité numérique des espèces sympatriques que sont Pomatoschistus microps , Atherina 
boyeri et Syngnathus abasler (Quignard et ai * 1989; Bouchereau et al , 1990), Ses 
possibilités d'accroissement démographique seraient limitées par d'autres facteurs dont le 
principal est peut-être la pénurie en substrats propres à la nidification. 
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